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A-tknt a Ottawa C. STRATTON#
Goins des rues Dalhousie et Saint-Patrick,

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
xV lires 1 ans tout le Canada pourleur 
efficacité, ne se trouvent que chez M. (L f 
STRATTON. Je mets donc le public en ’ 
garde contre les lontrefaçons. j

T. ALEXANDER.
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v LAPORTE, rue Rideau ;
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique I
«H VISIO* l»i: 1,’EST K T v

l»’0*TARIo
L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL,
Arrangement* «l’hiver, coin- 

meneau t Linn!i,21 \ov.lS*l ^

|i lin* * ”

^ g-8 aiTABLSAO DIB HB8.

!
8*20 4 SiLaisse Ottawa.... 12

1230 8 49 «i J >Arr. à Moutré*!...

6 00*00Laisse Montrial.. 30
iPL wu'?5 10 WArrive à Ottawa.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains «le vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

4-Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de 1er pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

V
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pin
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 0.20 an (
« “ Arr. à Oltu wa à 6.07 f m .
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am ,

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 4 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fail pour 
Brockville et le chemin de 1er du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Confections à Toronto pour tous le* 
points à l’ouest, sud-ouest et uoi d-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de I’Utlaw 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passager^ *.. -•* x 
s’adresser au bureau des billets.

48 RUE ELGIN
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D. McNICOLL 
Agent général des passagers. 

W. WHYTE
8m iniendant-génôr

W.C. VANHORN K,
Vice-Président.
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CHEMIN DE FEH INTERCOLONIAL
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont- 
ré'al, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

Importateur» et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir <Ih 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­

sent aussi

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,” 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 2G Mai 1885
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SPRUCINE
One des meilleures prêpa» 
rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulagé t 
ment immédiat et la gui» 
rison de la Toux, du Rhnn <, 
de la Bronchite 
rouement, de la Croupe et 
de toutes les maladies de ta 
Gorge et des Poum 

A vendre partou 
la bouteille.

de l’Br-

t°à 25 et
60c

B. E.McGALE, Chimiste , 
Montré; i

8

Siiop des Enfants du Or Coderre
—Ce sirop est prépa- 

rce avec l’approDa. 
■JÏSSWsX tion des professeur* 

de l’E oie de Méde­
cine n de China 

Wide de Montréa 
? cul té de Médeci 

. i * de V Univers! ' 
View.

SB

V kxÆI
j|ÿ,-iu Collège
Sfly Le sirop des en| 
W/ fan ta est supêrieui 

à toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mèrti 

de famille pour conserver la santé de lean 
enfants ; u peut être donné avec 1* plus 
grande confiance aux enfants dans les oài 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyeseûterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, <

Demandez le Sibop do Db Qodibbb et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau 
Unis

;PRIX, 88 Cto, LA BOUTKILLK,
Seul proprietaire,

B. B. Mo G A LE, Chimiste.
MûLtl

TO
ise,
etc.

U1881.

VALIN & ADAM,
A locals et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER.
*25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
BUREAU :

J. A. VALIN, A. A. ADAM.
M. Adam, membre du burreau de Qué­

bec, s’occupera aussi dos affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

L, A. Oüiver
A FOC AT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Eglt-sOii, Ottawa, < Mit.

*ar ARGENT A PRETER -%* 
fUtawfl. 3 — 188.".

J. L. I tiLM, L. L. B.
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE. Hull

4.5 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

R B. UVBMÜRE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

i;u'ü faut (lans cette Iigi».'

flous, table, (haine,
sto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Masür
Etc.

Com m e pa r 1 e passé 11 n asso ; t v 
ment complet de

quincaillerie.
69 & 71 Rue WILLIAM

DE CANADA, 27 Juin 188b
"

Nouvelle AnnonceDIAMOND DYESLE TOMBEAU tiË LOUIS VEU1L
LOT Partout ou reclame à grands cris 

le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l’encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’L «dent de 
recevoir

ireuses
libéralL'Univers nous apporte des détails 

très intéressants sur un incident 
q-ui s'est passé à Paris au moment 
des funérailles de Victor Hugo 
Deux prêtres canadiens, MM. les 
abbés Labelle et Proulx, comme 
Dour protester contre le scandale 
des obsèques païennes auxquelles 
tout Paris accourait, sont allés au 
cimetière Montparnasse prier sur la 
tombe de Louis Veuillot, et ils y 
ont déposé une couronne. Voici 
ce que dit l'Univers à ce propos :

M DE ÜLVATIE
10,000 pièces de Tapisserie ChinoiseLE REPOS DES FATIGUES

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS Nouvellement importée, avec aussi un loi 
euris pour chassis- Papier vert 

x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, pont 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ôtre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très bot 
marche.

de S?Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

deLa Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

“ Nous signalions naguère et 
aimions à saluer l’arrivée enlions

France de M. le curé Labelle, un 
prêtre canadien, français d’origine, 
dont l’action féconde au Canada, 
s’est merveilleusement exercée pour 
la colonisation des provinces du 
nord de son pays d’adoption.

M. 1 curé Labelle vient, chargé 
d’une mission officielle du gouver 
nement canadien, pour multiplier 
encore, par de nouvelles recrues, 
soigneusement faites en Franceses 
heureux fruits de son apostolat.

11 est superflu de dire quels sen­
timents M. le curé Labelle et tous 
ceux qu’il associe à son œuvre por­
tent à la France ; il l’est non moins 
de dire que c’est la France chré­
tienne qui garde l’amour de nos 
frères canadiens, chez lesquels on 
retrouve si vives les traditions de 
l’ancienne mère-patrie ; mais il est 
bon d’en publier le témoignage, et 
l'Univers est particulièrement heu­
reux de signaler celui que mani­
festait la colonie canadienne, ins­
pirée par M. Labelle, au jour des 
lunérailles impies de Victor Hugo

Ayant à cœur de protester contre 
celle indigne mascarade, aussi 
outrageante pour les vrais amis de 
la vraie France que pour les cons- 

catholiqnes, les délégués 
canadiens se sont rendus au cime­
tière Montpernasse ; ils ont prié 
sur la tombe de Louis Veuillot, et, 
comme souvenir de leur pieuse 
visite au tombeau de celui qui 
aimait tant à célébrer les mâles 
vertus du Canada catholique, ils 
ont fixé au monument funéraire 
une très-belle couronne, dont l’en 
cadrement renferme un crucifix 
av. c celle devise :

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru­
re s, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D.Gtiux, pharmacien, G01 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal. 290 Rue DALUOU&ÏE.

21 Nov. ’84Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu ie temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute ; a la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavanl. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

PETITE GAZETTE Pilules de Noix Longues Composées
Je viens de recevoir 50 boites de 

i vendrai à 20 cts la 
N. A. Bavard.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi* 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Les propriétés de la Diphthérmo 
du Dr N. Lacerte sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons. ■

—Si vous, souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indigos 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

La fô.rucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d'épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
IQ6rC6a

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

un demande nu agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du 1 Canada, aussi quelques 
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, 1’. Q.”

Sort la

ne MeOALl
Recouvert** vcitrons
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que je HUfua mms
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Æ
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O es pilules sont o.te 

comme étant
"i trecommandoi :

; un des , ius sûrs et des plut 
caces remèdes «'.outre ies maladies p!> 

haut mentionnées, filles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en ôtant un miissant purgatif, 
pouvant être administre dans ivimport( 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient t* 

dre préjudiciables à la santé des enfant: 
ou des personnes âgées. Les Pilules c: 
Noix Lo -oubs Composébs, du McGalk, sol: 
préparées avec soin, avec un extrait cor.» 
centré, tiré de la noix longue et combiut 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang paru, 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prl» 
sent offertes au public.

B. E. MoGALK, Chimiste, 
Montré»

Aubert Larosr, 
No G24, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

«Saint-Thomas d’Alfred,
( lomtô de Prescott.

.lé, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettk,
Cultivateur.

ciences
Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 

MM. Lnv olette et Nelson,
Pharmacien:,

Montréal. 1883
Auriez-vous la bonté de m’envoyer G ou 

12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux «ont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

FETES 1 FETUS! FETESI
MAtiASlÜE tiUOS.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ* 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Carton 
et Gastier, St. Julien, San terne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
a domicile.

AU VAILLANT DÉFENSEUR DE L’ÉGLISE 
LE CANADA FRANÇAIS BT CATHOLIQUE

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
com-

Au spectacle de ce simple et 
grand hommage, nous n’avtms pu 
retenir nos larmes Que nos frères 
catholiques du Canada, que nos 
compatriotes de l’ancienne colonie 
française en soient vivement re­
merciés !”

Ottawa, 15 mars 1884
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE­
RIA. trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.voya­

is Bélanger,
Photographe,

-Faites l’essai «ie i» VALE­
RIA. C’est la meilleure pom­
made contre la chute de* 
cheveux et la Calvitie 
vente chez (1. O. D 4CIEK. 
Pharmacien, rue Nhimcz

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

N0. 450, RUE SUSSEX
W. O. JlcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

El

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quaUv-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
pirdis tous mes cheveux du sommet de 
U tôle. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou

Me a. McDonald
F LUI EZ

1ÆS CIG vRES
Ci-devant de la maison Beckett A McDo­

nald, a certainement

I/HMHorliment le pins complet 
et des mienx choisis

M. N. LAMARCHE

Importateur de Bijouteries, Montres et 
Argenteries vient de transporter ses 

marchandises au

No. 400, RUE SUSSEX.

D’ARTICLES DE MODES! CABLE
ET

IL PEL
MANUFACTURÉS FAR

S. DAVIS & FILS
MONTREAL

Ifi^Vrix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent 
comptant.

Ses effets sont directement importés d’An­
gleterre, de Paris et des meilleures 

mtnufactures des Etats-Unis.
521 KtJE SUSSEX,

Dr ALFRED SAVARD Ses prix défient compétition. Allez faire 
visite et jugez-en vous-même.

Ire semaines, d • voir comme 
petits cheveux couvrir toute 

la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

•s:une foretBUREAU :

N0. 376, RUE CUMBERLAND. les bijouteries réparées à 
bon marché et avec soin.

Les montres et
Ancienne résidence du I)r Prévost. 
Ottawa, 15 mai 4.90, Hue SUSSEX.

Ottawa, 17 avril 1885.

James R. Bowes Macdougall, Macdougall & Belcourt
AROHITBOTB

Chambre US,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.

L. P. Chvmpagnk.AVOCATS, PEOCUREUBS,
Agents pour les affaires de la Cour Su­

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c.

" Scottish

Mônlréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans U Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch* z MM Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’e.ais aloiv—ii a ui.nuusix mois—com­
plètement chauve. J a me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
lins, c- Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résu I at

Je suis gardien de la barrièie de lu Citye 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les fails que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

Ontario Chambers " coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Belcourt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s'occupera 
aussi des affairée requérant son attention 

a cette dernière Province

Ottawa, 18 avril 1886 la
3 déc.

Presents de NoëlJ. B. ABIAL
Peintre Décorateur et Tapisssier, JOUR DE L'AN

VIENT DE RECEVOIR

Aux Inventeurs 
J. Coursolïe & Cie. ,

C. H. D0UCET«
BOULEAUX DE TAPISSERIES

(Ci-devant employé chez S. I .aporte)do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 
meilleur marché que partout ailleurs.

MUR de BIJOUTERIES,15 POUR CENT Solliciteurs de brevets (TInventive 
Dessins de Fabrique, Marquet 

de Commerce et de bois 
Agences et Correspondante an x Etats- 

Unis, en Angleterre et eu France.

(Bâtisse de VHôtel Rvsscll)
—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS RUE SPARKS, OTTAWA.
Confectionne et répare toutes espè­
ces de bijouteries,
’ GRAVEUR. ARGENTEUR 

ET DOREUR.
MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 itce '84 3 ai

DE

TOUTE COULEUR. J. COtJUSOLLE & Cie.,
ChàMBRB VlCTOHIAs 

Vls-à-v* e bureau d«s Brevets,
OTTAWA, Ont

PlBRRK ÜAMK.

Knvente chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite 111 

P. O., Montréal.

M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 

Taites, ainsi que le travail de ses 
employés.

B. P.—Boite 6F, 
24 Fév 1883
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